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Nouveau repas pas aussi précipité 
que les deux autres mais gâté de
vance par les coupa d’appétit dont on 
le fait précéder. Faut il's’étonner 
après cela que la dyspepsie, avec 
son cortège de migraines, maux de 
tête, vertiges, paresse d’esprit, lan
gueur etc., ne devienne une plaie 
dans notre société prétendue poli
cée ?

demande simplement à nos compa 
triotesquise sentent des velléités 
d’émigration de se rappeler qu’il y 
a, à peu près à la môme latitude

Sir John Macionald^a'fait le don 
généreux au fonds des clubs de ré- 
gattes d'Ottawa, d’une somme d'ar
gent destinée à l’achat d’une nou 
velle chaloupe de régattes à quatre 
rames. Ce don n’avait été aucune 
ment sollicité.

M. John Graham, le propriétaire 
bien connu de l’hôtel Grand Union, 
est de retour depuis hier de Hamil
ton où il était allé se marier.

Le tempe qn’ll fait
La journée d'hier a été féconde 

en abondantes averses ; durant la 
soirée spécialement il a plu abon
damment. Aujourd’hui, la tempéra 
ture est splendide, mais, en revan
che, les rues sont impraticables et 
le be.-oin du renouvellement des 
oasserelles à divers endroits sur les 
principales rues se fait grandement 
sentir.

W. A. ARMOURLE CANADA
Manufacturier et Importateur

Moulants POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

que la France septentrionale, 
pays qui a été colonisé par nous, 
qui s’est appelé la Nouvelle-France 
et où ils seraient accueillis les bras 
ouverts.

“ Le Français n’est pas colonisa
teur, va t-on répétant ; c’est une 
aimable plaisanterie. Si la statisti
que officielle ne porte guère qu’à 
3,000 par an le chiffre de nos émi
grants, cette e-timation est, d'après 
M. Tassé, bien au-dessous de la 
vérité. Comme émigrants sont 
comptés seulement ceux qui se pré
sentent au Havre ou ailleurs de
vant le commissaire. Mais le pins 
grand nombre échar pe à cette foi 
malité. Au

un
Ottawa. 8 Juin 1886

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca

dres en pluche, et de canevasr. 
pour tableaux

LETTRE DE BCNTREÂL
Le Dr Taché, député ministre de 

•l’agriculture, est sérieusement in
disposé.

6 juin 1886.
Je ne l’ai pas connu ni vous non 

plus peut-être, ce bon vieillard 
qu’on a enterré à Saint-Eustache, il 
y a quelques jours. De son nom de 
famille il s’appelait Demers ; de 
son prénom Jean-Baptiste. Em 
porté à l’âge de 95 ans, il a laissé 
dix enfants, quatre vingt-sept petits- 
eofants, soixante arrière petits-en
fants et un arrière arrière petit-fils.

Dieu d’Abraham, d’Isaac et de 
Jacob ! aussi le Dieu de Jean Bap 
liste, quoiqu’en prétendent les Juifs, 
reçois Ion serviteur dans ta gloire 
et Sbitoe nous d’observer comme 
lui ton doux précepte : crescite et 
multiplicamini.

Ma prière arrive à point. J’en 
tends justement fredonner sous ma 
fenêtre, probablement par quelque 
célibataire encroûté :
Lesjenfantr-dd no, enfiots auront -le chéli’s 

[grands pères.

Ah ! pour ça, c’vst vrai par exem
ple. Et la suite du refrain ainsi 
évoqué, que je u’av ris pas entendu 
chanter de longtemps, m’a presque 
tiré les larmes des yeux en me re
venant à la mémoire :

De la vie que nous menons 
Nos enfants s’en sentiront

Et dire que le jour, pour ce qui 
est de la santé, ne représente encore 
que la vingtième partie des man
quements que commet journelle
ment la jeunesse.

Le sujet devien1 épinet x Ges 
chambres de garçons ressemblent 
trop à des alcôves pour que j’y fasse 
entrer le public.

Le goût s’en répand parmi les 
célibataires. Inconnues il y a une 
vingtaine d’années, les voilà à la 
mode. J’oserais dire que c’est assez 
naturel.

D’abord, nous n'avons pas ici de 
salles de lecture digne en tout point 
de ce nom. Les jeuuis gens que 
l°s occupations ne retiennent pas le 
soir, s’ils ne veulent pas entrer chez 
eux ont le choix entre la promena
de, le club ou les soirées de famille. 
Gomme ça manque aussi de boule
vard ou de terrasse, la promenade 
ne dit pas grand’chose. Le club ça 
coûte cher et puis on y ruine sa 
santé, ferme.

La vie sociale, voilà le milieu où 
tous devraient, jeunes et vieux, se 
mouvoir le soir. Malheureusement 
les salons sont de plus en plus dé 
laissés ; les célibataires s’endurcis 
sent ; les clubs et les chambres de 
garçons s^ multiplient et mes qua 
tre individus Charles, Edouard, 
George et Arthur, faute de mieux 
regagnent leur gî:e.

Que faire en un ^îte à moins que 
l’on n’y songe? Ç tété dit du lièvre. 
Or l’homme n’est pas un lièvre ei 
dans leur gîte mes quatre jeunes 
ho î mes ne perdent pas leur temps 
à songer. Cela se saisit de la rue 
où arrive un bruit confus de bou
teilles et de verras, de sopranos et 
de barytons qui ne s’éteint qu’après 
minuit, des fois au jour seulement. 
Gela se voit aussi, par l’activité 
du commerce de sulphate de zinc, 
bromure de potasse, etc.

Très délicat le sujet, trop délicat 
pour être développé plus au long. 
Je le résume en un mot, celui-là 
mène que j’entendais fredonner 
tout à l'heure :
Les en finis de nos enfants auront de ché- 

[fci’s gi and* i ères

1»l^AKCH £^DINKNNO%TXKNOIIEN
Les employés du département des 

Travaux Publics sont à préparer les 
plans pour la reconstruction du 
bureau de poste de Hull.

1MA(ÎE8 KNUADHKB8 AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Vtniz me faire une visile,
iM i'|Mrfnerei au 
1" A >1 par rent.

N. B.-Je vendrai aux marchands lus 
moulure», cadres, peintures, miroirs, cane- 
vas pour tableaux et toutes les plus récen
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix île Montréal et Toronto.

W. A.ABNOVll, 
488 rue Nussox.

Mort du Jeune Lnbreeque
L'infortuné Labrecque eat mort 

ce matin à 4 heure» dei suites du 
coup de feu tiré sur lui par le jeune 
Lamontagne. Le pauvre enfanl a 
souQeit d’horribles tortures depuis 
quelques jours surtout, auxquelles 
a moi t a mis un terme.

Et vou* v© moi nu de

M. Saint Julien, magistrat stipen 
diaire d’Aylmer, officier reviseur 
du comté de Pontiac, est parti hier 
pour le towmhip de Sheen, afin de

témoignage d’experts, 
l’émigration française n’est jamais 
moindre de 15,000 par an, et "sou 
vent elle dépasse 25 et 30,090. Il 
est facile de s’en convaincre par
les relevés des Etats-Unis, de la commencer les travaux de révision 
Plata, de l’Uruguay, du Brésil, de 
Cuba, de l’Algérie, de la Tunisie et 
de l’Espagne, où nos compatriotes 
se dirigent de préférence.

“ Parmi ces émigrants il en est 
évidemment auxquels le climat du 
Canada ne conviendrait pas. M 
Tassé ne compte ni sur les Proven
çaux ni sur les Languedociens.
Mais les Bretons, les Normands, les 
Savoyards, les Comtois les Fla
mands ? La plupart des émigrants 
du nord ou de l’ouest vont chercher 
fortune sous des latitudes qui ne 
lardent pas à leur être fatales, ou 
se dirigent vers la grande Républi
que américaine où ils se fondent 
rapidement dans la mer anglo- 
saxonne.

“ C’est ce courant que 
vaudrait voir se détourner vers son 
pays. Songez, nous crie-t-il, que le 
Canada est presque aussi grand que 
l’Europe, aussi grand que les Etats- 
Unis, qu’il compte dé]à cinq mil
lions d’habitants dont un million et 
demi de Français ; que la popula 
lion française s’y double tous les 
vingt-huit ans par le seul croit 

, naturel, et que dans un demi siècle, 
pour peu que l’immig ation lui 
vienne en aide, elle aura atteint un 
chiffre imposant. Songez qu’il of
fre encore des centaines de millions 
d’hectares de terre qui attendent 

.des bras et des capitaux pour les 
exploiter ; qu’il est une des plus 
grandes puissances maritimes du 
monde ; qu’il possède proportion
nellement autant de chemins de fe- 
que les Etats Unis ; que, grâce au 
railway du Pacifique, il est la voie 
la plus courte qui relie l’Europe à 
i’Asie ; enfin, qu’au point de vue 
politique, ses habitants jouissent de 
la plus grande somme de liberté à 
laquelle aucun peuple ait encore 
atteint.

“ L’idée de M. Tassé nous parait 
e-cellente et nous reproduisons 
d’autant plus volontiers son appel 
que c’est à une colonisation toute 
pacifique qu’il nous convie. La 
colonisation à coups de fusil ne nous 
-a pas si bien réussi jusqu’à présent 
qu’il ne soit permis de recourir à 
d’autres moyens.”

Frédéric Montargis

CONSEIL DE VILLEfinale des listes.

CHAPEAUX
DU PRINTEMPS

Séance du 7 juin 1886—A une150,000 cuufs de truite ont été dé 
rv,=.s. i„ m -i assemblée régulière et mensuelleposés dans le lac Massawipi, la du consall delà cité de Hull, tenue 
semaine dernière, ainsi qu’une 
semblable quantité dans les lacs 
Memphramagog et Orford.

à l'hôtel de ville, à 10 heures de 
l’avant midi, à laquelle assemblée 
étaient présents : Son Honneur le 
maire A. Rochon, au fauteuil et les 
échevins 1-educ, Fortin, Reinhardt, 
Landry, Scott, Richer, Ste Marie, 
Eddy et Graham, formant un quo
rum du dit conseil. •

Proposé par M. Richer, secondé 
par M. Ste Marie, que les minutes 
de la dernière assemblée qui vien
nent d’êtres lues, soient confirmées. 
—adopté.

Proposé par M. Graham, secondé 
par M. Richer, que tous les comptes 
et documents maintenant (sou
mises au conseil, à l’exception de la 
demande de Marcel .Dagenais, pour 
l’obtention d’une licence de maga
sin, Cyrille Montreuil et C. B. 
Wright, soient référés à leurs 
comités respectifs—adopté.

Proposé par M. Graham, secondé 
par M. Richer, qu’une licence pour 
magasin de débit soit accordée à M. 
Marcel Dagenais—adopté.

Proposé par M. Graham, secondé 
par M. Leduc, que la pétition de M. 
C. B. Wright, au sujet de l’ouvertu
re de la rue Wall, depuis la rue des 
Chaudières à celle de l’Eglise, soit 
acceptée et que les travaux soient 
commencés immédiatement sous la 
surveillance du comité des chemins 
et améliorations—adopté.

Proposé par M. Richer, secondé 
par M. Landry, que le deuxième 
rapport du comité de l’aqueduc, 
avec la cédille du rapport supplé
mentaire soit adopté—adopté.

Proposé par M Graham, secondé 
par M. Richer, qu’un règlement soit 
iréparé à l’effet de contraindre les 
touchers de cette cité, à l’avenir, à 
tuer leurs animaux sur le terrain 
mis à leur disposition à cet effet 
par la corporation—Adopté.

Proposé par M. Richer, secondé 
par M. Landry, qu’en conséquence 
de l’incendie qui a dévasté notre 
ville, le billet de *2,000 dû ce jour

Venant d’être reçu, un grand 
assortiment de CHAPEAUX dans 
les derniers goûts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS.

—AUSSI—

Capote de Caoutchouc, Para
pluies. Circulaire» ©n Ca
outchouc pour I>ame», etc.
PSTUne visite est respectueusement 

solicitée.

La session du parlement fédéral 
a duré quatre-vingt dix sept jours.

C’est la moitié moins que la durée 
de la session de 1835.

Les noms et prénoms de l’héritier 
du trône d’Espagne sont les sui
vants : “Alfonso Leo-Fernando Juan- 
Marie Isidore-Pascal. ”Tassé

wDANS LA CAPITALE IA U Rue Rideau.Elle est belle la jeunesse de mon 
pays 1 J’en puis dire du mal puis
que j’en fais encore partie.

Celle de Montréal a cela pour 
elle qu’elle est plus avancée que 
toute autre 
ta perdition. Etudions-là su- le vif.

Charles, Edouard, G orge, Ar
thur chambientà quatre, deux par 
deux dans un garni de la rue Trois 
étoile'. Il f mt être, qui au comp
toir, qui à l’étude, à neuf heures 
du matin. A huit heures et demie, 
l’un d’eux se lève. Les autres, 
réveillés par le bruit, disent en 
chœur : quelle heure qu’il est donc 
là 7 En apprenant qu’il eat huit 
heures et demie tout le monde est 
sur le pont. On joue de la ser
viette delà l rosse à dents, de la 
brosse à souliers, et dix minutes 
après tous sont au restaurant.

—Un steack, une côtelette et trois 
œufs. D.tlo, ditto, ditto.

Comme ils ne peuvent être servis 
en moins de cinq minutes, ces mes
sieurs ont le temps d’ingurgiter 
avant de jouer de la fourchette, 
qui un cocktail, qui un verre quel 
conque.

Le déjeuner est apporté et avalé 
en un tour de langue. La mastica
tion des aliments est le cadet de 
leurs soucis. Au reste, leur est 
elle permise quand ils n’ont plus 
qu’une dizaine de minutes pour 
déjeuner et courir au poste du de
voir.

On arrive au bureau la gorge 
mcore à moitié remplie de ces 
énormes bouchées indigestes dont 
l’acheminement dans les voies di
gestives est des plus pénibles. Heu
reux encore ceux qui ne se fati 
guent pas en sus d’une pipe de 
tabac ou d’un cigare.

A midi, rien que trois heures 
après un repas qui, sagement dis 
tribué, eut suffi presque pour tout, 
une journée, nouvelle course au 
restaurant. Si on se presse tant ce 
n’est pas qu’on ait faim, mais sim 
plement qu’on veut sauver une 
demi heure ou trois quarts d’h mre 
pour une affaire quelconque étran
gère aux affaires du patron. En dix 
minules l’empiffrcment est effectué 
et allez.

HOTEL RIENDEAÜConcert Prumc
Ne pas oub 1er que c’est ce soir, 

qu’aura lieu à la salle St James le 
grand concert donné par F. Jehin- 
Prume, le virtuose que l’on aime 
toujours à entendre et qui nous 
revient d’Europe avec un répertoire 
tOHt-à-fait nouveau. Sa merveil
leuse exécution s’est encore déve
loppée, si cela se pouvait, et sous 
son archet enchanté, l’œuvre inter
prétée brille d’un éclat merveilleux, 
--es quelques amateurs qui Vont en 
tendu en petit comité ne rêvent plus 
que de l’entendre de nouveau.

Nous sommes assurés à l’avance 
qu il y aura foule ce soir pour en
tendre Véminent artiste belge qui 
vient de recueillir de nouveaux 
lauriers dans toutes les principale 
villes de France et de Belgique.

T1WÜ BDB L1 PLAN

Européen et Américain,
64 Rue St, Gabriel, Montréal.dans les voies de

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure.

à cet ôtablisse- 
prjmière classe, des vins, liqnvurj 
s de choix.

J08. RIKNDBAÜ, 
Propriétaire.

Z trouvera constamment
ment de 
et cigare

MAGASIN DR GROS.
CHAMPAGNE! VINS RL CHERCHES 

CIGARES I
tin assortiment complot 3e liqueurs 

iinisies et cigares, vient (Vôtre reçu ai- 
ouméro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sautorne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, L H. Mumm, Chai 
ireuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraslmo, Vertmoulh, Torino, Eau-de-Vie 
Gin, en füte et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à domicile.

Cour de Police
8 juin—Lêandre Maheu, ivrogne 

et vagabond est condamné à 810 
d’amende et les frais ; Joseph 
Chink, pour assaut,*10 et les frais;
John Keemo, pour assaut est ren
voyé à demain ; un voyageur pour 
avoir frappé un de ses compagnons
d’hôtel, sur fa rue St Patrice est , ,,
appelé, la cause est remise à samedi. ^ la Banque d Ontario, à Ottawa,

soit renouvelé à quatre mois, et 
que Son Honneur le maire et le 
secrétaire-trésorier soient autorisés 
à faire ce renouvellement pour et 
au nom de cette corporation-Adopté.

Proposé par M. Graham, secondé 
par M. Eddy, que toutes personnes 
maintenant occupées à construire 
soient sur leurs gardes au sujet 
d’empiètements sur les rues pu
bliques et que toutes ou telles per
sonnes qui auraient déjà construit 
soit des emplacements ou des clô 
tures sur les dites rues publiques, 
soient notifiées d’enlever ces cons
tructions au plus tôt—Adopté.

Proposé par M. Landry, secondé 
par M Sainte-Marie, que le prési 

du comité des chemins et 
améliorations soit autorisé d’aviser 
aux moyens nécessaires pour faire 
ouvrir des communications entre 
la rue Saint Eugène et la Petite 
Ferme, avec les autres parties de 
la ville et de faire rappo 
sell avant de procéder aux tra
vaux—Adopté.

Proposé par M. Graham, secondé 
par M. Eddy, que ce conseil s’a- 
journe à demain soir à 8 heures— 
Adopté.

NO. 460, RUE SUSSEXw. o. jucKay.
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc. 1884

J’honore la mémoire de ce vieil Notes de la rivière
Le vapeur “ Rockland” est arri

vé hier ayant plusieurs barges à sa 
remorque et est reparti de suite 
pour Grenville avec un radeau ; le 
vapeur “ Carillon ” est au quaide 
MM. D. Murphy et Gie, en répara
tion ; le vapeur11 Olive ” est arrivé 
dans le bassin, hier, de Westport et 
a continué sa route en destination 
de Montréal le même soir ; le va
peur “Ada” est aussi parti hier 
matin avec plusieurs barges vides 
et est revenu avec un radeau de 
bois carré.

lard de Saint-Eustache, J. Bte De- 
mers, qui est mort à l'âge de 95 ans 
laissant dix enfants, quatre-vingl 
sept petits enfants, soixante arrière- 
petits enfants et un arrière arrière 
petits fils.

ÇA ET LA
Un

Mgr Duhamel, évêque d’Ottawa, 
est à Montréal, Sa Grandeur a 
donné la confirmation aujourd’hui, 
dans l’église du Gésu et dans la 
chapelle de Texte mat des sœurs du 
Sacré Cœur.

A. Marion.

Pour lei meilleures ferronneries à bon m»r 
ché, Biles ches

LA NOUVELLE-FRANCE

Un Français, M. Arthur Gilland, 
de Bardeaux, écrit à M. Tassé qu’il 
désire émigrer au Canada, et il lui 
demande certains renseignements. 
11 l’infoime en même temps qu’il 
est surtout venu à cette conclusion 
après avoir lu l’appel que notre 
député adressait aux Françiis, au 
mo:s de novembre dernier, dans 
une lettre à M Paul de Cassagnac.

M. Gilland joint à sa lettre l’ex
trait suivant du Rappel, journal 
radical, en date du 2 décembre 
1885 :

“ Un député au Parlement cana
dien qui pirte un nom fiançais et 
est resté Français de cœur, M. Jo
seph Tas é, vient d’adresser 
éloquent appel à celte Frai ce, dont 
un bon tiers de la population du 
Dominion conseive «i pieusement 
li souvenir. M. Tassé ne demande 

à dix heures, la journée est faite.|à la France ni soldats ni argent • il

McDougall & cuzjsel
ou» - “*Il est probable que la question 

des pêcheries empêchera sir John 
Macdonald de pouvoir partir pour 
la Co ombie Anglaise aussitôt qu’il 
l’aurait désiré.

s ancien magasin de ce genre A 
établi en 1860, à l’enseigne de la
CB088E TABB1EBE.I-

lue mti, et coin de la rie Duke,
CHAFDIEKES, OTTAWA,

Kt à MATTÀWA, P.Q.

Nouvelle égllue
Dimanche, il y eut assemblée des 

catholiques de la municipalité de 
Billing’s Bridge, à l’issue de la 
messe dite dans la maison -d’école 

La législature de Vile du Prince Par le Révd M- Tassé. Il fut décidé,
d’après un rapport lu par M. Street, 
que la construction d’une église se 
commencerait immédiatement. Le 
site se trouve à one très courte dis
tance du pont de ce nom, sur la 
côte. Cette municipalité compte 
au delà de cinquante familles. Il 
est plus que prjbible que l’église 
sera assez avancée vers le commen
cement de novembre pour que le 
Saint Sacrifice y soit célébré.

dent

MCDOUMLL * CUZIEM

LES CHAPEAUXEdouard a été dissoute.
Les nominations sont fixées au 

23 et les élections au 30 courant.

rt à ce cou

Yum-Yum
—ET—L’honorable M. Norquay, premier 

ministre de Manitoba est venu à 
Ottawa. L’objet de sa visite, est 
d’obtenir du gouvernement le droit 
de construire un chemin de 
fer dans la partie sud de 
Manitoba, d'établir une ferme d’ex
périmentation dans le Manitoba et

“MIKADO”
—DB—

Hile À. McDonald
Opération.—Par le houblon et les 

autres stomachiques qu’ils contien
nent, les Amers Indigènes renforcis- 
sent l’estomac et préviennent l’indi
gestion et par la rhubarbe et les 
autres laxatifs, ils entretiennent les 
intestins en bon ordre. De là l’in
contestable efficacité des Amers Indi
gènes.

Accident
Dimanche après-midi, M. et Mde 

Charles Gill étaient en voilure sur 
la rue Maria lorsqu’une des roues 

d obtenir aussi une augmentation du véhicule se brisa; madame 
de la subvention fédérale payée à la Gill fut lancé sur le sot et reçut

quelques légères contusions.

un
îl’ent pas leur égal.

Maison de Modes Parisienne
521 BCE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.
A quatre heures ou pour d’autres

province.

JE LECOQ
»R DU NOM
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nute d’hésitati- 
e roidissant con
tent qui le ga-
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